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La Demoiselle du Pharmacien :

CHANSONNETTE COMIQUE

Chantée par Gabriel Miller. Musique de Grimaldi
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ter Cest ur gross"boulotte Qua des rondeurs de chaqu'côtés |
0 N | A NN
 

   
 

 

 
     

* / i 2 1 1 JGp >
® > ) al

P 7 4 j

“Er est ocommunplo_te Pour êt plustocil à p'lo—ter Cest

    
  

 

  

 
 

 
 

 —e— — AR =
a Ji 9 > 3 x 3 à /

2 AL Zz ? J i

 
 

                 
 

 
 

i

J ‘ . fr - 9 o Vo > { :

ell’ qui nsepriv’ pas, Dapres c'queles voisins disnttout bas

       

  

 

Ah! qul'estdonc bienLaplitdemot_sell du pharma__clen ____

   

Dans le genr'de monsieurFernandEUX à der-vièr'quequ'chos'conitDiplan  
 

  

 

  
 

 
 

ca

"avis Torsmppra certain’entde beau.mere ,
> " + À = — I dyop Nr _ a == i )- — —e ‘ __ ve> — 1      
  

 

Car en faitdpoitri_ne Pour at_H_vertous les 0-805
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Bien qu’étant, très réservée

3 On devine surtout

44 Qu’c’est un’ jeun’ fill’ bien él’vée

It ‘ Mais pas bégueul’ du tout

‘ On .peut blaguer avec elle

Sans trop l’éffaroucher

Mais pourtant la belle

> Bien qu’n’ayant pas l’air d’y toucher

Pour la bagatelle
Et vit’ vous envoit s’y coucher

+

 

 

 

 

 

md Malheur! c’est qu’entre nous

+ PO) Ell’ n’vient pas se mettr’ à coté d’vous de ji
W & REFRAIN 5 2

WP Ah! qu’elle est donc bien 3%
& La ’tpit’ demoisell’ du pharmocien se bi

® Ell’ a reçu beaucoup d’instruction Sk i
& On a soigné son éducation 45 gli
5 Comm’ un sacristain Se . eh

«> 2 Ell’ connait mém’ quelques mots d’latin @ A
5 L'dimanche à la messe ® fii,

{ » 5 Quand tout l’monde chant’ un Te-Deum 8 ES

| R Ell’ répett’ sans cesse 45 hi
0 Dominus Vobis-cum ! SE E

si 3S i

8 [| ° 0 ;
( « 2 Ell’ est très r’cherchée dans l’monde @ gh

5 Ca n’a rien d’étonnant 8 fi
2 Car on lui trouv’ à la ronde @ 3
= Un entrain surprenant 1 E
6 Chaqu’fois qu’on donne un’ soirée 3h i:

i + Dans le noble faubourg 4 Es.
a Ell’ est invitée ES Es

gs Sk Et les messieurs tournent autour RE Es

+R Ell’ est si futée 43 bi,
G43 Qu’dans son sac, elle a plus d’un tour se i
+ Pour mieux le constater A$ gy
28 Vous n’avez pour ça qu’à la tater ® E

8 REFRAIN P 1
w Ah ! qu’elle est don bien =. 4
5 La p’tit’ demoisell’ du pharmacien a A
a Comm’petits talents d’société +R 4
+ Ell’ fait les cartes ou l’marc de café CE pe
us Sans nul embarras ss E
a2 ; verse ; 45 A
Re Elle prédit l’av nir et n’se tromp’ pas <>
+ Mais chos’ singulière A pi
5 C’n’est pas l’grandjeu qui lui sourit = gi
% Si l’on veut lui plaire 5
3 Il faut choisir le p’tit pe E

i 4 & ;
Lo Pour arriver dans la vie 3s E

$B A-tomber quelques part- æ À
8 Comm’ tant d’autr’s elle est ravie 45 3
5 Et faut toujours sa part ® u
PES Avant qu’on lui cherch’ chicanne * ge
& Ell’ n’a pas froid aux yeux 0 E
3 Ell’ fait d’la bécanne + a
+ Et ce qui vous paraît curieux A E

2 Jusqu’au son d’la canne gz À
25 Et lutt’ même avec les messieurs Sk E

; sk Les gars les plus costeaux : PB ga

% N’arriv’ pas à la mettr’ sur le dos ¢ qa

I? LRU REFRAIN 5 &

+ Ah! qu’elle est don bien
La p’tit demoisell’ dupharmacien

v Ell’ bécott’ monsieur Charlemont :

’ © Quand il $’git d’un p’tit bout d’chanson L
“ Faut pass’y frotter | 74

, “Catell’ n’est pas-facile.à tourner CR
. ; A la boxe Anglaise. Bu

» “ El’ fait des coups très épatants Eu

A - Et, c’estqu’elle:pése
E.

Quand on la met su’flanc
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